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C’est ce qu’ont dû se demander ces 
trois personnages qu’on appelle 
mages venus d’Orient. Leur lieu 
d’origine suggère une première 
idée : au pays du soleil levant il est 
normal que naisse la lumière qui 
ensuite va rayonner sur le monde 
en>er. Pour y répondre, il leur a 
fallu la suivre car la lumière n’est 

jamais sta>que. Une nouvelle ques>on les a mis en route : 
où va-t-elle ? Et, au bout du chemin, ils ont découvert un 
enfant bien humble dans la nuit de la Pales>ne. Ils s’en sont 
réjouis parce qu’ils ont fait confiance au ciel. 

CeLe belle histoire est en fait l’illustra>on de nos vies. Nous, 
aussi, nous cherchons et, parfois, nous entrevoyons une 
lueur d’espoir. Nous vivons des moments d’enthousiasme et 
pourtant nous constatons que le chemin de l’existence est 
long et mystérieux. Il y a deux mois, nous avons fêté la 
lumière de Noël : qu’est-elle devenue ? Le Covid est toujours 
là, la planète n’est pas réparée, la convoi>se des humains 
engendre de la compé>>on, notre avenir n’est pas assuré… 
Où sont les traces de ce que nous avons célébré avec joie ? 

Elles sont dans l’existence toute fragile de cet enfant, né au 
milieu de nulle part. Là, où des bergers n’ont rien d’autre à 
donner que leur humble présence. Là, où l’amour prend 
figure humaine. Regardons nos liens familiaux et amicaux,  
les    gestes   du  partage    solidaire  de   nos   mangeoires,  la 

D’OU VIENT LA LUMIERE ?

• Jeudi 10 février : Union féminine à Notre-Dame  
des Grâces (plus d’informations suivront) 

• Mercredi des Cendres, 2 mars : messe à l’église 
de Saint Bernard-de-Menthon à 18h30 

• Sacrement des malades 5-6 mars : pendant les 
messes dominicales (inscription obligatoire) 

• Conférence de Carême : 8 mars à 20h à Notre-
Dame des Grâces 

• Veillées avec la Parole de Dieu : 3, 10, 17 et 24 
mars, 19h30-21h à la salle paroissiale de Plan-les-
Ouates 

beauté de la musique humaine, le génie de l’homme qui sait 
construire, inventer et même aller dans le ciel avec le 
télescope James Webb…  

Au fait, les astronomes d’aujourd’hui font la même chose : à 
la recherche de nos origines dans les lumières les plus 
lointaines de notre univers… aux limites du ciel… Et nous ? 
Comme bap>sés, nous avons été témoins de bien plus 
encore : une voix a traversé le ciel pour se poser sur l’enfant 
devenu grand et le désigner comme le Fils bien aimé, la joie 
même de Dieu. Voilà, ce qui est offert à notre confiance : 
c’est la lumière qui vient à nous ! 

C’est parce que nous croyons que la lumière nous vient de 
Dieu, auteur de la vie, que nous pouvons faire confiance à 
ceLe vie. Nous n’avons aucune cer>tude, mais nous avons 
mieux : l’amour dont nous sommes aimés et dont nous 
sommes capables à notre tour. L’amour n’est ni un vaccin, ni 
une solu>on au réchauffement clima>que, ni la garan>e 
d’une égalité entre les humains. Il est pourtant ceLe énergie 
durable qui nous met en route : vers les autres, vers Dieu et 
vers nous-mêmes. 

Les mages ne l’ont pas compris par leur science, mais par le 
mouvement de leur curiosité : la foi, c’est ne jamais cesser 
d’être curieux de Dieu et d’explorer les chemins de l’amour 
dans nos vies. Choisir la     confiance, c’est se brancher à la 
source de la lumière et c’est ouvrir nos cœurs pour qu’elle 
rayonne d’amour en nous et entre nous ! 
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Ce 2 février, nous célébrons la 
Présenta6on de Jésus au 
temple. La Chandeleur nous 
donne l’occasion de manger de 
bonnes crêpes ! Mais savez-
vous que c’est aussi la fête de la 
vie consacrée ? Saint Jean-Paul 
II a ins6tué ceIe fête en 1997, 

pour « remercier le Seigneur pour le grand don de la vie 
consacrée, qui enrichit et réjouit l'Eglise par la mul6plicité 
des charismes et le dévouement de tant de vies totalement 
données au Seigneur et aux frères et sœurs ». Il invitait les 
personnes consacrées « à célébrer ensemble et 
solennellement les merveilles que le Seigneur a accomplies 
en elles », à réfléchir sur le don reçu, à prendre conscience 
de leur mission dans l'Eglise pour la vie du monde.  Nous 
remercierons les religieuses et religieux du canton lors de la 
messe de ce 2 février à l’église Saint-Paul à 18h30.  

HOMMAGE AUX CONSACREES

Alors que je viens de confier l’accompagnement des 
communautés religieuses de Genève à Sœur Marie- 
Emmanuel Minot, nouvelle représentante de l’évêque 
pour la vie consacrée, et avant aussi de remeIre 
prochainement ma charge de vicaire épiscopal, je voudrais 
dédier l’un de ces derniers billets à la soixantaine de 
religieuses présentes dans notre canton. Sans faire de 
bruit, elles sont toutes ac6ves, d’une manière ou d’une 
autre, dans nos paroisses et la pastorale spécialisée, dans 
l’anima6on de foyers d’étudiantes ou de crèche, dans une 
école catholique ou les organismes de l’ONU, etc. Elles 
sont aussi pleinement insérées dans leur quar6er, à 
l’image de ces Sœurs qui partent toujours très tôt pour 
arriver à l’heure à la messe, car elles font beaucoup de 
rencontres sur le chemin.  

Chères Sœurs, chères consacrées, soyez vivement 
remerciées pour le témoignage de votre vie donnée et 
tout ce que vous faites. C’est l’occasion, en ce 2 février, de 
vous souhaiter une bonne fête et de vous dire toute notre 
reconnaissance ! 

ONT ETE ACCUEILLIS DANS L’EGLISE PAR LE BAPTEME :  
Giulia PONS, le 20 novembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 

Sienna COCO et Miya BROCARD, le 28 novembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 

Lyam KELLENBERGER, le 5 décembre 2021 à l’église de Saint Bernard-de-Menthon  

ONT ETE ACCUEILLIS PAR LE PERE : 
Marceline SPRÜNGLI (1931), funérailles célébrées le 24 novembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Françoise MONGILARDI (1946), funérailles célébrées le 8 décembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
René KALT (1926), funérailles célébrées le 9 décembre 2021 à l’église de Saint Bernard-de-Menthon 
Rocco FLAMMIA (1936), funérailles célébrées le 16 décembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Quirino DI GIORGIO (1930), funérailles célébrées le 16 décembre 2021 à l’église de Saint Bernard-de-Menthon 
Laurence QUELOZ-BRUN (1922), funérailles célébrées le 17 décembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Manuel SIMAO (1936), funérailles célébrées le 21 décembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Angela MILICI-DELL’ACQUA (1929), funérailles célébrées le 23 décembre 2021 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Maria CALDERONE (1930), funérailles célébrées le 31 décembre 2021 à l’église de Saint Bernard-de-Menthon 
Monique LORENZINI (1938), funérailles célébrées le 5 janvier 2022 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Irmina WEIBEL (1927), funérailles célébrées le 8 janvier 2022 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Carminantonio TETI (1939), funérailles célébrées le 18 janvier 2022 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Jeanne HOMINAL (1932) funérailles célébrées le 13 janvier 2022 à l’église de Notre-Dame des Grâce 

BILLET DU VICAIRE EPISCOPAL             par l’Abbé Pascal Desthieux

LIVRE DE VIE              



Avec le temps, on leur a donnée des noms : Melchior, 
Gaspard et Balthazar. Et une provenance en s’appuyant, 
peut-être, sur le psaume 72 : « 10 Les rois de Tarsis et des îles 
amèneront des offrandes, les rois de Séba et de Saba 
apporteront leur tribut. 
11 Tous les rois se prosterneront devant lui, toutes les na<ons 
le serviront. »  
Ainsi l’un serait blanc, l’autre jaune et le troisième noir pour 
signifier  la  totalité  de l’univers connu à ceIe époque. 
Devant eux, Jésus prend place et rencontre le monde dans 
toute sa diversité, telle qu'elle est symbolisée par ces mages, 
que l'on dit être rois ou savants, dits tradiOonnellement de 
toutes origines et venus de pays lointains « d'Orient », ce qui 
indique l'Est par rapport à la Terre Sainte. Ainsi est 
réaffirmée la dimension universelle du message évangélique. 

L’Epiphanie est une grande fête missionnaire, disait le frère 
Guy Musy lors d’un interview. (décembre 2018)  

De nos jours, ceIe fête se célèbre 12 jours après la NaOvité. 
Si, dans notre région, ceIe fête de l’Epiphanie est passée en 
arrière-plan, dans d’autres régions, c’est un jour férié et 
familial, avec ses tradiOons et son folklore. En Espagne, ceIe 
tradiOon d’offrir les cadeaux le 6 janvier est toujours bien 
ancrée. Certaines familles, influencées par les autres pays, 
prévoient un peOt cadeau pour le 25 décembre, mais la 
remise des cadeaux plus officielle a toujours bien lieu au 
moment  de  l’Epiphanie,  dans  la  majorité  des  cas. 

RECIT DE L’EPIPHANIE PAR SAINT MATTHIEU, LEGENDE 
OU REALITE ?                                           par Montserrat Estruch
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La crèche joue un rôle important dans les célébraOons de 
Noël ; non seulement elle représente la naissance de 
l’enfant Jésus, mais joue également le rôle d’une sorte de 
calendrier de Noël. Au cours des dimanches de l’Avent, des 
personnages ont été ajoutés aux crèches de notre UP, au 
fur et à mesure qu’ils apparaissent dans l’histoire. D’abord 
les bergers, puis Joseph et Marie, l’enfant Jésus lors de la 
messe de Noël et enfin les Rois Mages qui arrivent le 6 
janvier. 

Ces mages mystérieux, guidés par une étoile, on n’en 
connaît pas vraiment le nombre, ni le nom, ni l’apparence 
physique en lisant l’Evangile de MaIhieu (2, 1-18). On sait 
seulement que « 11 Ils entrèrent dans la maison, ils virent 
l’enfant avec Marie sa mère ; et, tombant à ses pieds, ils se 
prosternèrent devant lui. Ils ouvrirent leurs coffrets, et lui 
offrirent leurs présents : de l’or, de l’encens et de la 
myrrhe. » 

C’est peut-être le nombre de cadeaux qui a pérennisé 
l’idée qu’ils étaient trois. Trois présents symboliques : l’or 
qui signifie la royauté, l’encens pour la divinité et la myrrhe 
qui sert à l’ensevelissement des morts et qui est une 
allusion au sacrifice du Christ. Ou, peut-être simplement, 
parce que c’est un nombre symbolique qui exprime la 
totalité ou l’éternité.

Eglise de Notre-Dame des Grâces

Chapelle de Saint Jean-BapOste



Ce#e année, j’ai pu revivre ce#e fête des rois en 
Espagne, L’Espagne est l’un des pays les plus a#achés à 
la célébra?on de l’arrivée des Rois mages, avec le 
Portugal et les pays d’Amérique la?ne. C’est un jour très 
populaire, très gai et empreint d’émo?on pour les 
enfants qui ont déjà envoyé leur le#re aux Rois Mages 
avec leurs désirs. Selon la tradi?on, ce sont Melchior, 
Gaspard et Balthazar qui leur apportent leurs cadeaux 

D’abord, les Rois arrivent par toute sorte de moyens de 
locomo?on, selon le lieu : à Barcelone et à Valence en 
bateau, à Madrid en train, ou encore dans la localité 
d’Alarilla, à Guadalajara, Ses Majestés sont de véritables 
aventuriers et arrivent en aile delta et en parapente. A 
Tenerife, dans les Îles Canaries, les rois arrivent en 
hélicoptère.  

Dans toutes les villes d’Espagne, les fes?vités 
commencent le 5 janvier en fin d’après-midi, avec les 
« cabalgatas de los Reyes Magos » qui sont des défilés 
de chars magnifiquement décorés. Ces défilés sont 
organisés depuis 1885 partout dans toutes les villes et 
villages. Ils représentent le chemin parcouru par les 
Rois mages venus d’Orient à dos de chameau suivant 
l’étoile filante, jusqu’à leur arrivée à la crèche où est né 
l’enfant Jésus.  

C ’e st u n s p e c ta c l e e m p re i nt d e m a g i e e t 
d’émerveillement, de couleurs et de sons. Les décors, 
les thèmes et messages véhiculés changent tous les ans 
en fonc?on des villes et de l’actualité. Assister à ce 
spectacle de joie et le voir se refléter dans les mines 
réjouies des enfants est un bonheur indescrip?ble. 
Ce#e tradi?on de Noël offre aux plus pe?ts des 
moments inoubliables, chaleureux et magiques et aux 
adultes des instants de tendresse et d’émo?on. 

Ensuite, il est de coutume d’aller se coucher tôt le soir 
du 5 janvier, car c’est là que la magie opère : Melchior, 
Gaspard et Balthazar entrent par la fenêtre et laissent 
des jouets dans les chaussures. Enfin, si les enfants ont 
été sages, sinon ils laisseront un morceau de charbon 
de bois…sucré. Auparavant, les enfants laissent de l’eau 
et du pain aux chameaux, et un verre d’alcool ou un 
verre de lait pour que les Rois fa?gués reprennent des 
forces, sur le bord des fenêtres. 

Le 6 janvier « El dia de los Reyes » au ma?n, c’est le 
moment d’ouvrir les cadeaux et de pe?t-déjeuner avec 
le tradi0onnel Roscón de Reyes qui peut aussi se 
manger au dessert, après le dîner. 

Beaucoup, dans les familles ou dans les églises, ont peu 
à peu approché de leur crèche, dans les jours qui 
précèdent, les mages et leurs chameaux, pour 
symboliser leur marche vers Bethléem. Leur propre 
marche intérieure aussi, en la fête de Noël. Et à 
l'Épiphanie les mages sont là, et nous avec eux, au plus 
près de la crèche et de l'enfant qui vient de naître, 
Emmanuel, Dieu avec nous. 
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Chapelle de la Sainte FamilleEglise de Saint Bernard-de-Menthon



L’ac%on de Caritas « Un million d’étoiles » a 
été un beau moment de rencontres et de 
convivialité, même s’il n’y a pas eu beaucoup de 
monde. On fera mieux l’année prochaine. 

SIGNES DE SOLIDARITE                                 par Montserrat Estruch
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Les événements de solidarité proposés lors de l’Avent ont été appréciés. Une fois de plus 
nos paroissiens ont montré beaucoup de générosité. 

« Les mangeoires » sur les parvis des églises ont été souvent réapprovisionnées. Le 
surplus de vêtements, livres, jeux et jouets a été amené à Caritas. Un paquet avec des 
aliments a été remis à une personne qui demandait devant la Migros. 
La collecte de vêtements et de matériel pour bébé a été remise à l’associa%on « SOS 
futures mères ». 

Un peu de magie, par une nuit très froide, a entouré la marche aux 
flambeaux, proposée par la Pastorale familiale. Elle a réuni une 
quarantaine d’adultes et d’enfants qui ont marché depuis Perly avec 
des moments de contes dans la nuit, avec Sonia, et retour à l’église de 
Perly où nous avons été accueillis par une soupe, du pain, du fromage, 
du thé.  

Ça a été un moment sympathique, convivial et fraternel. 

Un grand merci aux organisateurs de la Pastorale familiale et aux 
pe%tes mains de Perly : la famille Maytain, Simone et Sylvane pour 
leur magnifique accueil. 



AUMONERIE DE PROXIMITE … ACCOMPAGNER LA SANTE !
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A VOTRE ECOUTE … OSEZ DEMANDER ! 
J’étais malade et vous m’avez visité ! 

J’étais désemparé et vous m’avez accueilli ! Ma6hieu 25, 36  

Vous ressentez le besoin d’un sou1en moral, d’un accompagnement spirituel, (recevoir la communion, le 
sacrement des malades). Vous aimeriez trouver une écoute à travers une visite extérieure à votre 
entourage.  

Peu importe votre âge, jeune ou moins jeune, personne âgée (encore à la maison ou en EMS).  

Madame Henrie9e Agulleiro, au 022 743 01 82, accueillera vos demandes et pourra vous orienter.   

Au nom de notre Unité pastorale des Rives de l’Aire  

Le dimanche des malades : c’est le premier dimanche du mois de mars. 

CeHe journée a été ins1tuée en Suisse pour la première fois en 1939, à l’ini1a1ve de la Dresse Marthe Nicat, spécialisée 
dans la tuberculose. En 1943 elle a été étendue à l’ensemble de la Suisse. Elle a pour objec1f de sensibiliser la popula1on à 
un thème par1culier ayant trait à la santé et à la maladie.  

Il y a trente ans, saint Jean-Paul II ins1tua la journée Mondiale du Malade. Elle est notée au calendrier liturgique au début 
février, ceHe année le 11 février 2022. 

Le pape François développe le thème choisi pour ceHe occasion ʺ Soyez miséricordieux, comme votre père est 
miséricordieux ʺ (Luc 6, 36). Se tenir à côté de celui qui souffre sur le chemin de la charité !  
Il nous invite à orienter notre regard vers Dieu ʺ riche en miséricorde ʺ (Ephésien 2,4) qui regarde toujours ses enfants avec 
un amour de père, même lorsqu’ils s’éloignent de lui. 

La miséricorde est, par excellence, le nom de Dieu, force présente dans tout ce qu’il accomplit. 
Lors du week-end du 5 – 6 mars prochain, dans le cadre des messes dominicales, nous proposerons le sacrement des 
malades à celles et ceux qui le souhaiteraient. Des informa1ons et précisions seront disponibles prochainement. 

Les personnes qui ne peuvent pas quiHer leur domicile, auront la possibilité de recevoir le sacrement des malades à la 
maison. Il sera également proposé aux personnes en maison de retraite. 

Une inscrip1on vous sera demandée pour nous permeHre de bien vous accueillir. 
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C’est à l’approche de ce Noël 2021 que je visite Madame 
Marie-Jeanne Pythoud. Sur la place du Village de la 
Résidence Happy Days, où elle réside, l’ambiance est aux 
chants tradiNonnels. 
Cela va faire 10 ans en mars prochain que Marie-Jeanne a 
quiPé son appartement situé au 4ème étage d’un 
immeuble sans ascenseur à Plan-les-Ouates. Rencontrant 
des difficultés pour se déplacer elle ne sortait plus depuis 
bien longtemps. 

André, son mari, alors aPeint dans sa santé, comprend 
qu’ils ne peuvent plus rester ainsi. Il fait les démarches 
pour entrer à l’EMS ; il s’y inscrit avec son épouse. Très 
rapidement une place se libère et il la prend. La rupture est 
rude pour Marie-Jeanne. Mais dix jours plus tard, elle le 
rejoint non sans émoNons contrastées : d’un côté quiPer 
brusquement cet appartement laissant derrière elle plus de 
50 ans de souvenirs et de l’autre côté rejoindre son époux 
tant aimé. 
L’accueil du couple à Happy Days est fesNf. Ils bénéficient 
d’une chambre nupNale. C’est alors un couple heureux qui 
déambule dans leur nouvelle demeure. Ils sont 
complémentaires, l’amour y est palpable. 

Mais quelques mois plus tard André s’éteint, apaisé. C’était 
son désir de laisser son épouse en sécurité et en de bonnes 
mains. 

Marie-Jeanne Pythoud est née à Grandvillard, en 1930, 
sous le nom de jeune fille Currat. Elle a été bapNsée, a fait 
sa première communion, sa confirmaNon et célébré son 
mariage à l’église de Grandvillard. Elle a suivi ses écoles 
primaires et ménagères dans ce peNt village sis aux pieds 
des Préalpes fribourgeoises. La maison où elle grandit est 
vétuste : il faut aller chercher l’eau à l’extérieur, les toilePes 
sont dehors, il n’y a pas de lumière dans les chambres. 
Deuxième d’une fratrie de quatre enfants (deux sœurs et 
un frère) elle garde un souvenir lumineux de son enfance 
jusqu’au jour où son papa décède brusquement ; elle a 
alors treize ans. Aujourd’hui encore, à 92 ans, elle relate 
cet évènement les yeux remplis d’humidité. 
"Quand t’as plus de papa, à l’école les autres parlent de 
leur papa et de leur maman ; ce n’est pas normal de vivre 
ça, comme ça jeune !" 
Au cours de notre entreNen elle relatera plusieurs fois ce 
drame et à chaque fois la même émoNon surgit du plus 
profond de son être. 
"Pourquoi ce malheur est-il tombé sur ceDe famille, qu’est-
ce qu’on a fait au bon Dieu ?" 

Elle décrit son père comme quelqu’un de très sévère mais 
de juste. CharpenNer de méNer, il apportait de 
l’enthousiasme et Nrait tout le monde en avant, se rappelle 
très clairement Marie-Jeanne. Elle se souvient aussi d’une 
mère joviale qui chantait, qui dansait. La maison sentait le 
bonheur teinté d’une grande simplicité. Mais lorsque 
l’évènement du décès du papa est arrivé, la tristesse a pris 
le dessus, rien n’était plus comme avant se souvient avec 
lucidité Marie-Jeanne. La belle complicité s’est effondrée, 
un réel tsunami pour la famille. La précarité a sonné à la 
porte et la maman, avec courage, a dû subvenir aux 
différents besoins. Animée d’une grande foi et affrontant la 
vie avec confiance, elle a été un modèle pour Marie-
Jeanne. "Les mamans ont toujours des ressources" dit-elle. 
Elle-même, à peine sorNe de l’adolescence, s’est vue 
obligée de quiPer l’école pour aller travailler et apporter un 
souNen financier. Elle a fait des ménages, elle a travaillé 
chez des paysans, elle a été vendeuse dans un magasin, 
sommelière au restaurant de Grandvillard. 

Marie-Jeanne Pythoud

PORTRAITS DE CHEZ NOUS  
Témoignage recueilli par Catherine Menoud
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C’est là qu’elle a connu son mari André. Client fidèle, il a 
fini par demander sa main à Marie-Jeanne. Pour éviter de 
trop gros frais, en 1960, elles ont été deux sœurs à se 
marier le même jour.  
Le couple s’exile à Genève, comme beaucoup de 
Fribourgeois à l’époque. En éclaireur, André part le 
premier. Il trouve du travail comme manutenPonnaire dans 
un grand magasin et repère un appartement au Boulevard 
Saint-Georges. Marie-Jeanne le rejoint. Elle travaille un 
certain temps au neSoyage de bureaux tout en s’occupant 
du logis plutôt précaire : une chambre sans confort avec 
des communs. Pour Marie-Jeanne, c’est une parenthèse 
faite d’abnégaPon, le temps de trouver un appartement 
plus décent. 

Le couple pourra finalement s’épanouir plus sereinement à 
Plan-les-Ouates. Marie-Jeanne prend alors soin de son 
André qui, de son côté, protège sa Marie-Jeanne en la 
préservant d’aller travailler à l’extérieur. Elle dit de lui que 
c’était un bon et un genPl mari, un croyant. 
Elle ne s’est jamais ennuyée, relève-t-elle, tout en faisant 
référence à la bonne entente et à l’entraide du voisinage. 
Un regret, celui de ne pas avoir eu d’enfants. 

De deuil en deuil, pleine de courage, Marie-Jeanne a dû 
affronter un nouveau départ, celui de l’une de ses sœurs, 
qui l’avait rejointe à l’EMS Happy Days deux ans plus tôt. 
Elles s’étaient alors réjouies l’une et l’autre de se retrouver 
pour s’épauler mutuellement ; c’est un grand vide pour 
Marie-Jeanne. J’avais constaté, lors de l’une de mes visites, 
la belle complicité qui les unissait. 
Sa sœur étant décédée du Covid en novembre de l’année 
dernière, Marie-Jeanne a juste pu lui dire au revoir, 
condiPonnée par les prescripPons sanitaires du moment. 
C’était très dur ! dit-elle le regard un peu perdu. 

Tous ces départs vers l’Eternité ont été, à chaque fois, 
rapides et surtout marquants. Marie-Jeanne a survécu 
"grâce à beaucoup de foi" dit-elle "à beaucoup de courage. 
Le bon Dieu a aidé."  
Malgré des ressenPs mêlés et entremêlés, Marie-Jeanne 
n’a jamais cessé de prier, d’espérer que tous les jours ça 
aille un peu mieux. 
Sa prière quoPdienne au bon Dieu est celle-ci : 

Je le remercie pour avoir passé une bonne nuit et je lui dis 
que je l’aime ! 

Je lui demande de protéger la journée afin qu’elle soit 
bonne ! 

Je lui confie les défunts ! 
Je souris à mes gens, je leur donner du réconfort, je les 

salue quel que soit leur humeur. 
Marie-Jeanne a également une grande dévoPon pour la 
Vierge Marie, ce qui me Eent, c’est la foi, ajoute-t-elle. 

Pour avoir côtoyé le couple un peu avant leur entrée à 
l’EMS, j’ai poursuivi les visites et j’accompagne toujours 
Marie-Jeanne. Elle est d’une simplicité extraordinaire avec 
une intelligence très fine. Son sourire, sa genPllesse et sa 
bonne humeur reflètent sa personnalité qui se marie avec 
un caractère des montagnes bien gruériennes. 

Après le décès de son mari, elle s’est senP une âme 
missionnaire dans le cadre de l’établissement pour appeler 
à la messe ou au moment du recueillement. 

Pour conclure, je ne peux pas me retenir de meSre en 
relief la capacité de résilience de Marie-Jeanne. Elle a sur-
vécu à tous ces évènements qui ont composé sa vie, y 
compris aujourd’hui celui du Covid dont on sait les dégâts 
qu’il a fait, et qu’il fait toujours, dans les Résidences pour 
personnes âgées.  

Je remercie Marie-Jeanne pour sa confiance. Elle trouvait 
que sa vie ne valait pas la peine d’être dévoilée au grand 
public. Aux lectrices et aux lecteurs d’en juger. Pour ma 
part Marie-Jeanne est un exemple qui nous montre 
combien la foi est comme du levain dans la pâte. Ainsi en 
va-t-il du Royaume, nous dit Jésus dans l’Evangile. 
(MaIhieu 13,33). 
Le levain tout seul est insignifiant par rapport à la grande 
quanPté de farine et d’eau. C’est pourquoi on a 
l'impression qu’il ne sert à rien. Il faut juste prendre 
paPence. Le levain montre alors une force extraordinaire 
pour une pePte dose de levain enfoui dans la pâte. 
De la même manière le Royaume, grâce à la foi et par elle, 
est quelque chose d’infime qui agit sans que la personne 
ne fasse rien. Il bouge, il prend le temps. Le Royaume, dans 
ceSe parabole, tout comme la foi, est idenPfié à une 
puissance que l’homme ne peut pas maîtriser. 
Jean Chrysostome (Père de l’Eglise du IVème siècle) 
compare les disciples au levain. Ils sont comme une force 
invisible pour amener le monde à la sagesse. 

Ce levain, c’est la force en laquelle Marie-Jeanne a puisé 
pour traverser sa vie faite de moments heureux conjugués 
avec des traversées difficiles. C’est un exemple qu’elle 
donne à chacune et à chacun pour affronter nos déserts, 
nos solitudes, nos ras-le-bol, nos décrépitudes… surtout en 
ce temps de morosité.   
Faisons nôtre sa prière du quoPdien… au bon Dieu ! nous 
offrons ainsi au monde une capacité d’aller mieux ! 

IMMENSE MERCI chère Marie-Jeanne, pePte de taille, mais 
grande de cœur, contente de vivre. 



LE CAREME DANS NOTRE UP

4 soirées pendant ce temps du Carême  
pour PARTAGER ET APPROFONDIR l’Evangile 
pour FAIRE SILENCE et PRIER 

Les jeudis 3, 10, 17 et 24 mars de 19h30 à 21h 
à la salle paroissiale de Plan-les-Ouates (Route 
de Saint-Julien 160) 

VEILLEES AVEC LA PAROLE DE  DIEU !

Depuis mars 2009 un pePt groupe œcuménique, 
composé de personnes provenant des trois Eglises 
chréPennes, se retrouve pour préparer une soirée-
conférence dans le temps du Carême. CeVe dernière a 
pour but d’ouvrir et de nourrir notre esprit sur des 
thèmes d’actualité profitant d’un temps liturgique 
favorable. 

CeVe année nous aborderons le thème :  
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CONFERENCE DE CARÊME 

CONFIANCE en temps de crise ! comment tenir le cap !  

Loraine D’Andrian, pasteure à Versoix, sera notre intervenante. Elle meVra en lumière l’expérience 
des habitants de la Parole de Dieu. Elle s’inspirera également d’un travail de collaboraPon avec une 
psychiatre sur les neurosciences et la spiritualité. 

En ce temps de fragilité physique, psychique et spirituelle, voilà une soirée pour refaire notre 
immunité. 

Rendez-vous le mardi 8 mars prochain, à 20h00, à la salle paroissiale de Notre-Dame des Grâces. 

« Si l’on m’apprenait que la fin du monde est pour demain, je planterais quand même un pommier". 

 MarPn Luther King



ACTUALITES DE NOS PAROISSES

Assemblée générale de la Paroisse Catholique Romaine de Plan-les-
Ouates - Perly-Certoux 

Dimanche 20 mars 2022 à 10h45 (après la messe) à la salle paroissiale de Plan-les-Ouates (rte de Saint-Julien 
160) - ATTENTION : pass-Covid obligatoire !

N.B. : le PV de l’assemblé 2021 est à disposi9on, sur demande, au secrétariat. 

Rappel : les assemblées générales sont ouvertes à l’ensemble des paroissiennes et des paroissiens. 
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     MESURES COVID (jusqu’à nouvel avis) 
    Le cer9ficat Covid est obligatoire pour toutes nos messes dominicales. 

POUR UNE EGLISE SYNODALE

Le processus est toujours en cours. Les personnes qui 
souhaiteraient envoyer le fruit de leurs réflexions peuvent encore 
le faire. Vous trouverez les informa9ons et le formulaire, ainsi 
que la possibilité d’envoyer vos réponses en ligne sur hHps://
diocese-lgf.ch/synode/ ou par courriel synode@diocese-lgf.ch.   

Les réponses peuvent également être déposées dans les boîtes 
disposées dans nos églises. On peut accéder au ques9onnaire 
aussi sur le site des Rives de l’Aire. 

Le temps pour les réponses a été prolongé jusqu’au 1er 
mars 2022. 



8
                                                                                   

  Paroisses Lundi Mardi Mercredi Jeudi Samedi Dimanche
   
  Eglise de Notre-Dame des 
  Grâces, Grand-Lancy 

8h30 
Messe

18h30-19h30 
Adora'on 
(premiers 
jeudis du 

mois) 

11h00 
Messe

  Chapelle de la Sainte-          
  Famille, Grand-Lancy

8h30 
Messe

17h00 
Messe

  Eglise de St Bernard-de 
  Menthon, Plan-les- Ouates 
 

8h00 
Chapelet 
suivi de la 
messe

9h45 
Messe

  Chapelle de St Jean- 
  Bap;ste, Perly-Certoux

18h15 
Messe
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Visitez notre site internet ...
www.up-rives-de-laire.ch                    

INFORMATIONS PRATIQUES 

 Paroisse du Grand-Lancy 
 CCP 12-3752-6 
 IBAN CH39 0900 0000 1200 3752 6 

 Paroisse de Plan-les-Ouates 
 et Perly-Certoux 
 CCP 12-10362-0 (Banque Raiffeisen du   
 Salève)  
 IBAN CH20 8080 8004 2929 5134 5 

 SECRÉTARIAT ET ACCUEIL 

 Chemin des PaleWes 41 
 1212 Grand-Lancy 
 Tél 022 794 36 61 
 grand-lancy@cath-ge.ch 

 Le secrétariat est ouvert du lundi au 
 vendredi de 9h30 à 11h30. Fermé  
 pendant les vacances scolaires.  

  
POUR TOUT RENSEIGNEMENT, APPELEZ   
LE SECRETARIAT 

   

CONTACTS  

Abbé Philippe MaNhey, Curé 

Avenue des Communes-Réunies 5 
1212 Grand-Lancy - Tél. 079 639 94 89  
philippe.maWhey@cath-ge.ch 

Père Yves Cornu, Prêtre auxiliaire 

Avenue du Pe]t-Lancy 37 
1213 Pe]t-Lancy - Tél 076 460 42 03 
ycor2005@bluewin.ch 

Catherine Menoud, Assistante pastorale 

Rte de Saint-Julien 162 
1228 Plan-les-Ouates -  Tél 079 772 74 16  
catherine.menoud@cath-ge.ch 

et notre page Facebook
UP Rives de l’Aire 

    Comité de rédac]on: Montserrat Estruch,  
    Lavinia Galli Milic,  Silvia Bernasconi

HORAIRE DES MESSES, CHAPELET ET ADORATION
(hors vacances scolaires)

Ce journal gratuit est 
publié tous les deux 
mois (février, avril, 
juin, août octobre et 
décembre)
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